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x étant le chemin parcouru par le piston pendant que la vitesse

de l'eau diminue de m1 à u.
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Remplaçant, dans l'équation des puissances vives, x par la

valeur qu'on vient de trouver, on a

A2
u2 uj? — Aujf + ß

Cette équation du deuxième degré est le_ produit de deux

équations du premier degré.
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Elle a donc pour lieu géométrique deux lignes droites qui
se coupent sur un point de l'axe des t.

La relation qui lie la vitesse u au temps est ainsi

At 1000 HS-
Vu — u, — t

ou bien u u.
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Cette équation prouve que dans l'hypothèse énoncée ci-dessus

d'une surpression parfaitement constante la vitesse dans la
conduite et avec elle le débit, diminuent proportionnellement
au temps. Ce résultat devait être attendu, car on sait que si la
force qui s'oppose au mouvement d'une masse quelconque est

constante, la vitesse de celle-ci doit diminuer proportionnellement

au temps.
Si u est devenu 0, t est devenu T et on a :

ou VIII H uj-,
7r"

On peut dans la pratique reproduire très simplement les

conditions qui ont été posées à la base du calcul que nous
venons de faire. En effet si l'on ferme brusquement, mais en

partie seulement, l'orifice débiteur terminal d'une conduite

sans chambre d'air ni soupape, la pression montera brusquement

aussi, de façon à ce que l'accroissement de charge soit

suffisant pour contrebalancer la diminution- de section de

l'orifice. Cet accroissement de charge, une fois obtenu, peut
rester constant comme celui qui est produit par le piston P,

jusqu'à la fermeture complète, à la condition seulement que
le débit, et par conséquent la grandeur de l'orifice, décroissent

proportionnellement au temps et s'annulent enfin après

une durée totale de fermeture T. La valeur de l'accroissement
de charge suffisant pour produire un pareil résultat est
précisément celui que donne la formule VIII.

Nous ne nous étendrons pas davantage sur ces derniers
résultats, qui sont obtenus, comme les précédents, dans l'hypothèse

de la non-élasticité des parois et de l'incompressibilité de
l'eau. Ils ne sont en effet pas parfaitement confirmés par
l'expérience, parce que l'élasticité de l'eau et des parois crée une
véritable chambre d'air dont la présence a une influence
importante, quemous allons étudier dans le paragraphe suivant.

Cette importance est suffisante pour modifier très sensiblement

et défavorablement les résultats obtenus pour le cas des
fermetures lentes; elle est négligeable pratiquement pour le
calcul des soupapes et des chambres d'air en cas de fermeture
instantanée. Quant aux surpressions supplémentaires dues
aux masses à mettre en mouvement, soit lorsque le modérateur
est éloigné de l'orifice qu'on ferme, soit lorsque le modérateur
lui-même possède une certaine masse, elles sont aussi
différentes de celles que nous avons calculées dans l'hypothèse de
la non-élasticité.

La fin au prochain numéro.
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SOCIÉTÉ VAUDOISE DES INGÉNIEURS

ET DES ARCHITECTES

Le samedi 27 juillet 1878, la Société vaudoise a réalisé son
projet de parcourir les travaux d'endiguement du Rhône
exécutés avec un grand succès par nos voisins du canton du Valais
et de visiter les sections du chemin de fer nouvellement
ouvertes à la circulation de Sierre à Louëche en 1877 et de

Louëche à Brigue en 1878, ainsi que les approches du grand
souterrain projeté du Simplon.

Cette course, pleinement favorisée par le temps, a été, pour
quarante collègues, architectes et ingénieurs des cantons de Fri-
bourg, Vaud, Valais, Neuchâtel et Genève, l'occasion de passer
une journée instructive et agréable pour tous et de recevoir du

Département cantonal valaisan des Ponts et Chaussées, représenté

par son chef, M. le conseiller d'état et conseiller national
Chappex, et des autorités de Brigue' l'accueil le plus cordial.

Notre société leur doit une vive reconnaissance, ainsi qu'à
.MM. les ingénieurs Lommel, directeur technique de la compagnie

du Simplon, et Colomb, inspecteur général de l'exploitation

de la Compagnie de la .Suisse-Occidentale, qui ont mis
tous leurs soins à rendre,facile cette excursion sur les réseaux
ressortant de leur administration.

Le bulletin de la Société vaudoise des ingénieurs et des

architectes a plus d'une fois, dans ses numéros précédents, rendu
compte des études en exécution, puis achevées, pour la ligne
du Simplon, et des avantages de cette ligne comparativement à

d'autres passages, et'nous nous référons pour aujourd'hui à ces

articles en attendant de nouvelles communications sur cette

importante question.
Les travaux de l'endiguement du Rhône et de ses affluents,

œuvre de persévérance et fruit d'une observation attentive et

prolongée, trouveront bientôt une plume autorisée pour être
décrits dans notre bulletin et servir d'enseignement pratique à

notre époque, où la lutte contre les eaux et spécialement contre
les torrents acquiert de jour en jour plus d'actualité.

LAUSANNE. IMPRIMERIE GEORGES BRIDEL.
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